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COURRIER 
DES LECTEURS 
--Sécurité, circulation--

Il a Ville de Montpellier serait 
dassét deuxieme. apres Paris 
pour le nombre des cam brio­

lagt."S effectués, je ne vous apprends rien et 
je sais pertinemment que J'on ne peut pas 
vous le reprocher. En revanche. pour ce 
qui concerne la circulation automobile, il 
me semble Que \lotre responsabilité est en 
jeu. Parce que, s'il est un autre record 
détenu par la ville, c'est bien celui de 
l'anarchie dans ce domaine. Quand je 
reçois des personne!' rêsidanl à Paris, elles 
sont effarées par l'inconscience des 
conducteurs montpelli&.1ins. Pour VOUl' en 
rendre compte, obligez-vou::>. par exemple, 
a emprunter la Voie Domitienne, et à fran­
chir à pied le carrefour à la hauteur de la 
Faculte de Phannacie. Vous pouvez égale­
ment experimenter celui Qui fait se croiser 
la rue Henri Dunant et la roule de Mende 
ou la Voie Oomitienne et J'avenue du Père 
Soulas. \'uus aVel le choix_ Certes. !e petit 
bonhomme vert VOU$ indique que c'est 
~aux pietons de lraverser~, mais je vous 
defie de le faire en toutr serenite. Il faut 
être ultra rapide et mettre en action ses 
vertebres tervicate~. en eveil vos facult~ 
auditives et étre en mesure d'expérimenter 
VOIrt' vêlocite. Si l'on est perclus de rhuma­
tismes. mieux vaut s·abstenir. Chaque 
fois, je songe a la phrase historique : ~père 
gardez·vous à droite, père gardez-vous à 
gauche~_11 faut dire que les feux rouges ne 
sont pas rcspectés el poussent même cer­
tains usagers à appuyer sur l'accélérateur. 
Les interdits de tourner il droite ou il 
gauche ne le sont pas non plus, mais vous 
avez droit alors il un concert d'avertisse­
ments . merci pour les décibels. Et Quand 
les feux clignotants verts autorisent les 
chauffeurs il aborder un virage, ils le font 

sur I~ chapeaux de roue en insultant les 
éventuels pietons, qui eux aussi sont aulo­
risés â se déplacer. Ne parlons pas des pas­
sages protégés en dehors des feux de 
signalisation. Je suppose que les montpe~ 
lierains doivent s'imaginer qu'ils ont été 
tracés dans un but purement esthétique. 
pour romprt!. par exemple, la monotonie 
de l'asphalte. 
La ville. mesdames et messieurs. appar­
tient aux Mquatre rouesM ; même les trot­
toirs leur appartiennent. Les jeunes mt'res 
de ma residence qui vont chercher leur 
enfant a recole avec un petit dernier dans 
une poussetle s'en plaignent rt!guliere­
ment. Tenez, essayez de marcher sur le 
trottoir qui longe le cinema Diagonal Cam­
pus, au moment où l'on projette un film. Je 
vous défie, si mince Que \'OUS soyez, de 
pls..«er entre les voitures garees et 1(' mur. 
Je croyais que la vitesse en viHe etait limi­
Il't' à 50 km(heure, je suppose que Mont­
pellier doil bénHicier d'un régime de 
faveur... pour ces conducteurs, l'ar il n'est 
pal' besoin de compteur pour constater 
que la Voie Domitienne, l'avenue Charley 
Flahault, la rue Henri-Dunanl. pour ne 
citer que celles-ci. sont des autoroutes t'tla 
route qui mene au Zoo. un toboggan. 
Faudra-t·il créer une association de 
·Oéfense des Piétons" pour que l'on nous 
entende. et faut·il rappeler que la qualite 
de la vie se mesure avant tout à la secU/ité 
assurée ? 
Voilà ce Que j'a\lais à dire depuis fort long­
temps. J'espère que mon initiative ne res­
tera pas lettre morte. C'est tout ce que je 
souhaite. 
Croyez, mesdames, messieurs en mes 
meilleurs sentiments.~ 

Mme Mellard -Ml'lItprllitr. 

Réponse de Georges Frèche: 
~ .. _ Je tiens a vous remercier de votre 
remarque sur la sécurité. En elIet, ce pHr 
blcme reli:ve de la compétence de la Police 
d'Etat, du Prefet et du Ministerc de l'inté­
rieur. En 15 ans. seul M. Quilès a repondu 
partiellement à nos demandes en octroyant 
83 policiers supplémentaires au Commis­
sariat de Montpellier. Cependant. ce 
nombre est insuffisant, et je trouve inac­
ceptable que l'effort ne soit pas poursuivi 
aujourd'hui par le nouveau Ministre de 
l'Intérieur, malgré son discours tonitruant 
en ce domaine. 

En ce qui concerne la circulation. je 
regretle comme vous le manque de 
civisme de trop nombreux conducteurs. 
Les passages piétons et les feux rouges, 
trop souvent. ne sont pas respectés par 
certains automobilistes. 
j'ai demandé aux Services Techniques, 
ainsi qu'à M. Louis Pouget, Adjoint 
délégué à la Voirie, d'étudier le pro­
blème de la traversee par les piétons de 
la Voie Domitienne et de J'avenue du 
Pere Soulas, à hauteur de !a Faculté de 
Phannacie .. _ 

----Satisfaction ----

el onsieur le Maire, 
Je tiens à vous faire part de 
ma satisfaction pour les amé­

nagements de voiries elIectués récemment 
rue de Fontcarade et rue l.ecache. 
Je crois me faire linterprete des habitants 
du quartier, car la sttl1rité en a Clé grande­
ment ameliorée. surtout pour la traversée 
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de la voie rapide. 
Je me suis pennis de vous écrire, car je 
pense quil ne faut pas le faire seulement 
lorsqu'on est mécontent. 
Veuillez agréer, Monsieur le ~1aire, mes 
\rés respectueuses salutations. 

Mmt Azilllbtrl- MI'~lpe/lier 

'IO);TI'.:J.LIER NOTH.: "'ILL.; 

PREVE TIO 
, 

PREPARONS LE FORUM DU 
SAMEDI 18 DE 10H À 17H 
A LA SALLE DES RENCONTRES 

DE LA MAIRIE 
es problèmes de délinquance et de sécurité s01llfort justement parmi ceux qui 
préoccupent le Plus les Montpe/liérains. Le Conseil Municipal et moi~même 
partageons totalement ce sentiment. Avant d'aborder le sujet, réglons raPide· 
problèmes essentiels,' 

- de qui déPend la sécurité dans une ville? 
- de la prévention, comme préalable à toute lutte pour la sécurité. 

LA SECURITE DANS LA VILLE DEPEND DU MINISTRE 
DE L'INTERIEUR, M. PASQUA, DU PREFET. 

M. HARDY, ET DU COMMISSAIRE PRINCIPAL, M.KUHN 

Aux termes de la loi, la sécurité et le commandement des forces de police ne dépendent pas, 
et cela depuis des siècles, des maires, mais de l'/!'cat. Cest une compétence qui est rattachée 
au pouvoir d'Etat depuis Louis XI et, bien avant lui, Saint Louis au XlIf siècle. 
Aujourdïnû encore, la Police d'Etat, qui à Montpellier comporte plusieurs centaines de 
persollnes, est Placée sous les ordres d'un Commissaire Principal, il y a peu 
M. DURAND, depuis quelques mois M KUHN qui vient de Saint-Etie1/ne. Ji com­
mande la police à Matltpeltier depuis le Commissariat Central actuellement situé dans 
l'allcienlle matenzité, avenue du Professeur Grasset, en attendant la reconstruction pro­
mise par l'Etat avenue Clemenceau. M. KUHN est placé sous l'autorité de 
M. HARDY, Préfet de l'Hérault, Préfet de Régioll, qui délègue traditionnellement sou~ 
vent ses pouvoirs el1 matière de police à SOl1 Directeur de Cabinet. Enfin, le Préfet est 
placé sous les ordres du Ministre de l'Intérieur, M. PASQUA et du Premier Ministre, 
M. BALLADUR 
Le maire n'entre pas dans cette hiérarchie. Les Pétitions concernant la sécurité doivent 
dOlIC être adressées à l'attelltioll de M_ KUHN, Commissaire Principal, Commissariat 
Central, ave1lue du Professeur Grasset à Montpellier: Un double peut m'être adressé 
comme Maire, et je ne manquerai pas d'appuyer ces pétitimls auprès des respmlsables. 

LA PREVENTION, UN ELEMENT ESSENTIEL 
ET PREALABLE A TOUTE POLITIQUE DE SECURITE 

La sécurité, ce n'est pas en effet uniquement la répression qui est une des fonctions prùl­
cipales des forces de police de la Police d'Etat. Toute politique moderne efficace et 
sérieuse de lutte contre la délinquance passe d'abord par lm effort import01lt ell matière 
de prévention. Cet effort, c'est la politique sociale de la Ville, l'aide aux jeunes, la poli­
tique du sport dans les quartiers, le soutien aux enfants en difficulté à l'école, J'accès de 
tous aux activités culturelles. Plus avant, les Maisons pour Tous jou.ent 1111 rôle non 
négligeable dans cette politique, 
A Montpellier, depuis Plus de dix ans, le Conseil Communal de Prévention de la Défùt· 
quance, animé par Mme Chn'stine Lazerges, Maire~Adjoi1lt chargée de la Jeunesse au 
Conseil Municipal, Professeur de Droit Pénal à la Faculté de Droit et des Sciences Eco­
nomiques de Montpellier, coordonne la politique de prévention. Remercions tous ceux 
qui y participent, juges, particulièrement juges des e1/fants, policiers, fonctionnaires, 
animateurs. Cette commission estjinmzcée conjointement par l'Etat et la Ville de Mont­
pellier. Elle a obtenu d'importants résultats en soutenant aussi les associations de quar­
tier, la multitude des assistantes sociales, des animateurs sociaux, des associations spé­
cialisées qui mènent ce combat au jour le jour avec abnégation et souvent efficacité. 
Il n'en reste pas moins que, quelle que soit l'importance de l'effort de prévention, et nous 
nous efforçons toujours de le renforcer, la lutte contre la déLinquance passe aussi par un 
stade de répress1'on dmzt la mise en place incombe à la Police d'Etat, sous les ordres du 
Commissaire KUHN et du Préfet de Région, M. HARDY. M. PASQUA, Ministre de 
l'Intérieur en est le comptable national. 

LA DELINQUANCE A MONTPELLIER 

Nul n'ignore que La grande délinquance (attaques de banque à main année, assassi~ 
nats, trafics de drogue à grande échelle) est relativement moins importante à MOJltpel~ 
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DELl QUA CE ET SECURITE 
lier que dans beaucoup de grandes villes. Par contre, nul n'ignore par ailleurs Que 
les cambriolages, les vols de voitures, les vols de sac à l'arraché, les vols de deux 
roues y.sont extrêmement fréquents. L'importance de cette délinquance indigne à 
bon esctent les commerçants, les personnes âgées et, de façon générale, l'ensemble 
des citoyens. 
On n'ergotera pas ici à l'infini sur la baisse de 2 % Olt la hausse de 2 % de tel ou tel 
secteur de délinquance. On sait, en effet, que les statistiques en cette matière ne 
sont pas fiables, et SOl1t modelables à la demande. Aucun Ministère de l'Intérieur 
de Droite ou de Gauche n'a jamais accepté depuis 25 ans qu'un organisme indé­
pendant type INSEE fasse les statistiques de la délinquance, 
Ce n'est qu'à cette condition que les statistiques serOtlt fiables. Ce n'est pas le cas 
aujourd'hui. Prenons tm exemple,' il suffit de dz-minuer le nombre des heures où 
sont relevées les plaintes pour enregistrer moins de délinquance. En effet, tei 
citoyen qui vient de se voir voler sa mobylette ou son a uto-radio ne déposera pas 
plainte s'il doit attendre deux ou trois heures pour le faire. On pourrait multiplier 
ce type d'exemple. 
Aussi, nous neferons confiance qu'aux statistiques des sociétés d'assurance. Celles· 
ci placent régulièrement Montpellier et les communes environnantes de même 
d'ailleurs que Nîmes ou Perpignan, parmi les villes où sévit le plus ~n France, 
avec Pan's, la délinquance. Quelques titres de journaux en porteront témoignage .­
- MIDI LIBRE du Vendredi 4 février 1994, Titre.' "Montpellier,' un taux de cam­
bn'olages parmi les plus élevés de France .. l'Hérault compte 9 communes classées 
par les assureurs en zones à n·sques. Elles sont toutes situées autour de Montpellier 
: Juvignac, Castelnau, Vendargues, Saint~Clément, etc. "; 
- LE PARTICULIER PRATIQUE de Mars 1994, dans son article "Carte de 
France des cambriolages", écrit,' "D'après les denziers chiffres du Centre de Docu~ 
mentation et d'Information de l'Assurance, 662 communes sont jugées à risques, 
particulièrement en Provence, Côte d'Azur, Languedoc~Roussillon et lle-de·France. 
Paris, Montpellier et Nîmes détiennent ainsi le record ... "; 
. Citons encore la même observation dans LE MONDE du 10 Mai 1988 classant 
Montpellier et Paris parmi les villes les plus cambriolées.. ' 
• On retrouvera encore la même statistique et la même carte dans un artr'cle de 
LIBERATION du Vendredi 2 Avril 1993: "Délit,quance : Paris ... tête pour le 
nombre des cambriolages avec 130 vols commis pour 10 000 habitants. Viennent 
ensuite Montpellier (120), Nice et Toulouse (105), Nîmes (100) et Marseille (85)". 
Ces quelques extraits se passent de commentaire. 

QUE FAIRE' 

Nous avOtzs toujours dénoncé l'insuffisance de la Police d'Etat à Montpellier quant 
a~x effectifs,' pendant longtemps 300, alors Qu'il en faudrait 600 s'agissant de poli~ 
czers en tenue, c'est~à.-dire tous ceux qui, pour l'essentiel, dans les Quartiers avec 
l'îlotage, luttent contre la délinquance. Pour essayer d'obtenir ces effectifs, nous 
avons fait en 1986 une pétition auprès de M. PASQUA, déjà Ministre de l'Inté~ 
n·eur. Signée par Plus de 60 000 personnes, elle ne fut suivie d'aucun effet. Une 
deuxième pétition a été adressée, signée par près de 70 000 montpelliérains, à 
M. QUILES, Ministre de l'Intérieur; début 1993. Cette pétition demandait l'envoi 
de 300 policiers supplémentaires et la création de 7 commissariats dans les quar~ 
tiers. Elle/ut suivie enfin d'un premier effet. 

LES PREMIERS RESULTATS POSITIFS 

M. QUILES, dans un Contrat de Sécurité signé avec moj~même en Février 1993, 
s'est engagé à envoyer à Montpellier 81 policiers supplémentaires. Cet envoi a per­
mis essentiellement, malgré des imperfections, deux avancées importantes,' 
·l'extetzsiOtl de l'îlotage dans la plus grande partie des quartiers de Montpellier .. 
- l'ouverture d'un deuxième commissan'at de police, hors le Commissariat Central 
de l'avenue du Professeur Grasset, au centre·vil/e, sous l'Opéra-Comédie, pour le 
secteur Ecusson~Comédie~Gares-Candolle~Arceaux_ n faut cependant indiquer que, 
pour ce qui devait être d'abord un commissariat avec 37 policiers, puis un bureau 
de police avec 20 policiers, on en est réduit maintenant à un poste avec 6 à 7 poli· 
ciers, ce qui est peu mais mieux que rien. 
Quant à la Paillade, le commissariat existant depuis une dizaine d'années est tou~ 
jours très pauvre en effectifs, excentré, et il ferme hélas en fin d'après-midi. Le 
Sénateur André VEZINHET, Conseiller Général de la Paillade, et moi-même 
demandons instamment Ul1 commissariat. Pour ce faire, la Ville s'est assuré les 
locaux de l'ancienne poste sur le Mail de la Paillade. Elle les aménage et ils seront 
prêts pour l'automne 1994. Est-il besoin de dire qu'en principe ces travaux 

devraie111 être faits par l'Etat et non par la Ville? Cette dernière S'etlgage pour 
aider l'Etat. Quant aux effectifs, nous ne savons toujours pas s'ils sermlt là. Nous 
dema1ldons donc 40 policiers pour le Commissariat de la Paillade pour son ouver­
ture en Octobre 1994. Ce nombre n'est pas exagéré si l'on regarde les effectifs de 
police dmzs toutes les villes voisines de Montpellier oû il y a souvent des effectifs 
supérieurs pour une population inférieure à celle de ces Quartiers. 

IL MANQUE ENCORE 5 COMMISSARIATS 
ET 220 POLICIERS 

La Pétition de l'hiver 1992·1993 demandait aussi, en dehors de la Paillade et 
l'Ecusson, des commissariats pour les quartiers suivants: 
-Facultés, Aiguelongue, Plan des 4 Seigneurs; 
- Gély-Figuerolles, Chamberte, Estanove, La Martelle, Montpellier~Village, Val-de-
Croze; 
· Saint~Martin, Aiguerelles, La Rauze, Cité Mion, Avenue de Palavas, Les Aubes, 
La PomPignane ; 
· Celleneuve, Le Petit Bard, Pergola, Cévennes, Saint-Clément; 
~ Lemasson, Mas Drevon, Pedro de Luna, Croix d'Argent. 
La Chambre de Commerce s'est beaucoup préoccupée de ces Questions de sécurité, et 
en a confié, avec les unions de commerçants de quartier, la responsabilité à une 
déléguée, Mme FRANCAlANCI, photographe, qui travaille étroitement avec l'Etat, 
le Commissariat Central et la Ville. Les Comités de Quartiers réunis sous la prési~ 
dence de M. ENCONTRE sont très attentifs également à ces questions de sécurité. 
Le moment est donc venu, avant d'aller plus loin, de confronter toutes ces opiniolzs 
et d'étudier toutes les propositions faites. li faudra aussi mesurer le bilan et les 
limites de la police municipale_ En effet, la Ville, pour accompagner les forces de 
l'Etat, a créé ces dix dernières années une police muniâpale d'environ 100 
membres répartis dans 7 commissan'ats de quartier: Cette police fait le maximum, 
mais elle ne comporte pas d'Officiers de Police Judiciaire et, sur le PlaJt légal, elle 
ne peut en aucun cas se substituer à la Police d'Etat. Elle ne peut pas légalement 
s'occuper de la lutte contre la délz'llQuance, procéder à des affestations, etc. C'est 
donc bien au Ministre de l'Intérieur, M. PASQUA, et à ses subordonnés 
qu'incombe la responsabilité de la lutte contre la délinquance à Montpellier. 
Pour faire le point, le Conseil Municipal aura un débat sur ces questions da1lS sa 
séance du lundi 9 mai à 21h00 à la Salle Magnot de la Mairie. Tous les citoyens y 
sont invités. A la suite de cette information, le C01lSeil Municipal organisera un 
forum sur les problèmes de sécurité à Montpellier le samedi 18 juin à la Salle des 
Rencontres de la Main·e. 

LE FORUM DU 18 JUIN 

Il sera organisé, sous ma respOtzsabilité, par M. DELACROIX, Directeur de Cabi­
net, avec qui pourront prendre c01Ztact les pers01l1zes ou associations intéressées. 
La séance débu.tera après une introduction que je ferai à 10h00. De 10h30 à 
12h30, se réuniront 4 commissions qui seront décidées par le comité d'organisa~ 
tion réuni autour de M. DELACROIX, chaque commission étant animée par un 
jounzaliste ou un animateur. La séance reprendra à 14h00 par le compte·rendu 
des commissions, et à partir de 15h30 aura lieu jusqu'à 17h00 une discussion 
générale oû pourront se faire entendre toutes les montpelliéraines et tous les mont­
pelliérains qui s'intéressent à cette importante question. 
De nombreuses propositions ont déjà été faites,' 
-grève administrative de Ja Mairie, 
• journée "ville morte", tous les commerçants baissant leurs rideaux, 
• ou enfin grande manifestation de masse pour demander des effectifs supplémen­
taires et la création des 7 commissariats de quartier: 
Toutes ces propositions et bien d'autres seront examùzées lors de ce forum. 
N'oublions pas qu'il s'agit de sécurité, mais pas plus. Il ne s'agit en aucun cas de 
tomber dans le tout sécuritaire. Par contre, la sécurité est une demande nonnale de 
tout citoyen. Ce n'est pas un hasard si Je mot "police" vient du grec "polis" Qui vou­
lait dire «ville". Une ville, c'est précisément un endroit policé, c'est-à-dire un lieu où 
la sécurité des habitants est garantie. C'est justement ce Que nous souhaitons. 
Au 18 juin donc! 
Cordialement, 

Georges FRÉCHE, 

Professeur à la Faculté de Droit et des Sciences Economiques, 
Maire de Montpellier, Président du District 
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De gauc:he il droite : Roger Igouninc: adjoint au m aire, Louis 
Pouget adjoint au maire délégué aux servic:es tec::hniques et à 
la voirie, et Serge Fleurenc:e, adjoint au maire président de la 
c:ommission Montpellier au quotidien. 

Plus de 1100 demandes ont été examinées dans le cadre de la 

Commission "Montpellier au Quotidien" en 1993 et début 

1994. Un chiffre impressionnant qui en dit long sur le succès 

rencontré par cette instance de concertation. 

Mise en place en 1987 sous l'impulsion 
d'Ernest Granier, Adjoint au Mai re, 
charge des travaux, eHe est aujourd'hui 
présidée par Serge Fleurence. En sept 
ans, eUe a connu une importante montée 
en charge. Très vite, en effet. les particu­
liers et les comités de quartier ont pris 
l'habitude de solliciter la commission. 
Les problémes abordés au sein de la com­
mission ~Montpellier au Quotidien" sont, 
comme son nom ['indique, ceux de la vie 
de tous les jours. qui ne nécessitent pas 
dïnves~ssement important 
Le rôle de la commission n'est pas d'ins­
truire les demandes d'équipements de 
quartier, tels que piscine, école ou maison 
pour tous. Ces dernières sont traitées 
dans le cadre du vote du budget de la ville. 
Par contre, toutes les demandes d'amélio­
ration qui concourent au mieux-vivre au 
quotidien dans les quartiers, peuvent ètre 
soumises a la commission "Montpellier au 
Quotidien~ : le trottoir défoncé, le feu tri­
colore mal placé. l'absence de passage 
protégé, le dépôt sauvage d'ordure, le 
banc ou la corbeille à papier qui manque ... 
Toutes ces petites choses, mineures à 
priori, peuvent prendre heaucoup d'impor­
tance quand on les subit quo~diennemenL 
Les deux maîtres-mots de la commission: 
concertation et efficacité. 
Dès la création de la commission, les 
comités de quartier ont joué un rôle essen­
tiel dans la concertation. veritables relais 
des habitants dans les quartiers, ils en 
sont les porte-parole dévoués et fidèles. 
Par ailleurs, les particuliers peuvent parti­
ciper directement aux travaux de la com­
missioll. Serge Fleurence met l'accent sur 
l'originalité du dispositif: ~aucune ville en 
France, à notre connaissance, n'a mis en 
place une teHe instance. que n'importe 
quel citoyen peut saisir directement, sans 
intennédiaire, pour poser des questions 
ou proposer des améliora~ons pour la vie 
de son quartier". 
La commission ~M on tpe l1i er au Quoti· 
dien", c'est pour tous les Montpelliérains.. 
N'hésitez pas à faire appel a elle en écri­
vant a: 
Commission "Montpellier au Quotidien" 
Mairie de Montpellier 
l, Place Francis Ponge 
34064 Montpellier Cedex 2 
Tél ,67.34.71.50 

AU FIL DES DOSSIERS, 
QUELQUES EXEMPLES DE 

PROBLEMES 1llAITÉS DANS LE 
CADRE DE LA COMMISSION 

"MONTPElliER AU QUOTIDIEN" 

• Demande. faite. par M. Ricci, le. 7 jévrie.r 
1994 
M. Ricci demande l'installation de deux 
lampadaires rue de la Cavalade au quartier 
du Millénaire. ce qui favorisera la lumino­
sité donc la sécurité de cette rue. 
Réponse favomble de la commission, 
Les trd\'aux ont été effectués au mois 
de mars. 

• Demande. faite. par Mme Ctrioux, le 9 
février /994 du qI/ortier Saint-Martin 
Mme Certoux signale un trou dans le gou· 
dron devant le portail de la maison pour 
tous Saint·Martin. Ce trou represente un 
danger pour les piétons. 
Réponse fa\'omble de la commission. 
Les travaux de rebouchage ont été 
effectués le 22 février, 

Aménagement pour les 
handicapés sur le parking 
boulevard de l'aéroport. 

• Demande. faite. par M. Castano, le. 7 
{evrier 1994 
M. Casiano signale l'étroitesse du pont qui 
relie l'avenue de Maurin et l'avenue de la 
Gare. 
Réponse de la commission: la résolu­
tion de ce point délicat, bien connu 
des services techniques sem pris en 
compte dans le cadre de la mise en 
place de la zone Garosud, 

PELLIER 
AU QUOTIDIE 

La c:ommission Montpellier au quotidien est ouverte il tous les Montpelliérains, à titre 
individuel, à titre colled:if, associations ou comités de quartier. Son but est de répondre 

rapidement aux problèmes techniques dans les quartiers, 

• Demande faite par M. Castano, le 9 
{evrier 1994 
M. Castano signale deux voilures épaves 
qui stationnent Avenue Villeneuve 
d'Angoulème. 
Réponse du service : les deux véhi­
cules ont fait l'objet d'une demande 
d'enlèvement d'épave auprès de la 
police nationale dès le 1er février 
1994. 

• Demande faite par M. Senatore, le 21 
jévrie.r 1994 
M. Scnatore signale le non fonctionne­
ment de deux lampadaires rue des 
Baléares. 
Réponse favomble de la commission: 
toutes les lampes fonctionnent à nou­
veau rue des Baléares depuis le 2 
mars 94. 

• Demandes faites par M. FOI/et, le 21 
févn'er 1994 
M. Fouet de-mande tout d'abord une place 
de parking réservée aux handicapés sur le 
boulevard de l'Aéroport International dans 
le quartier d'Antigone. M. Fouet demande 
toujours sur ce même parking le nivele­
ment du bâteau pour facili ter J'accès des 
handicapés sur le parking. 
Réponses favorables de la commis· 
sion: le marquage au sol a été effec· 
tué le 17 mars 1994, la rampe 
d'accès a été reprise à la mi·mars. 

• Demande faite par M. Combettes, le 22 
{evrier 1994 
M. Combettes signale le danger pour les 
passants d'un mur de clôture et d'un toit 
en débord qui s'écroulent Avenue des 
Moulins. 
Réponse de la Commission: après 
une intervention auprès du proprié· 
taire de la maison, la Ville procède à 
un arrêté de péril. 

• Demande de M. el Mme Richard, le 14 
février 1994 
M. et Mme Richard demandent une taille 
de haies qui empiètent sur le trottoir, Ave­
nue de M. Teste. 
Réponse de la commission: le néces­
saire a été fait début mars. 

• Demande de M. Hobl, le 1er lévrier 1994 
M. Hobl demande pour le quartier de la 
Paillade la mise en place de deux bornes 
au passage piéton qui va du CCAS au par. 
king des Impôts. car beaucoup de voitures 
empruntcnt ce passage ce qui est pourtant 
interdit el risque de causer des accidents. 
M. Hobl demande aussi la pose de deux 
bornes au niveau de J'église des penteco­
tistes dans ce même quartier afin de lais­
ser passer les piétons et les fauteuils des 
handicapés. 
Réponse fa\'omble de la commission: 
les bornes ont été posées le 25 février 
1994. 

Remplac:ement des ampoules 
des lampadaires rue des 
Baléares à la Paillade. 

• Demande de M. Senalon, le 21 février 
1994 
M. Senatore demande la réparation d'un 
banc, avenue de Heidelberg à la Paillade. 
Réponse favomble de la commission: 
le banc a été réparé début mars. 

• Demande de Mme Mariaud, le 21 fevrier 
1994 
Mme Mariaud demande le rebouchage de 
trous sur le trottoir rue Jacques-Drapar­
naud. 
Réponse favomble de la commission: 
les travaux ont été réalisés les 8 et 9 
mars, 

• Demande de M. Villatl!f1u, le. 21 février 
1994 
M. Villateau demande le nettoyage et une 
petite plantation de la partie en friche le 
long de la descente piétonne, rue Andre 
Ampère. 
Réponse favomble de la commission: 
le nettoyage a été effectué, Les planta­
tions de cet espace seront effectuées 
à l'automne 94. 
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lA CHAMBERTE 

VISITE DE CIIAI'IT1EII DES TRAVAUX DE L'EGLISE NOTRE DAME 
DE LA PAIX ET PRESENTA110N DES AMENAGEMENTS 
PAYSAGERS DES ABORDS DE LA CREOlE FRANCOISE DOLTO 
ET DE LA MAISON POUR TOUS MARCEL PAGNOL 

Il près la construction de la Mai­
:.. son pour Tous Marcel Pagnol et 

de la Crèche Françoise Dolto, la 
municipalité a décide d'aménager les 
abords de ces équipements publics en 
intégrant l'accès à la paroisse voisine. 
le projet a pour objectifs: 
. de créer des perspec~ves qui mettent en 
valeur les trois équipements publics à par­
tir du carrefour de la route de Lavérune el 
de la rue l..avantin, 
- de créer un cheminement piéton dans 
l'axe de l'Eglise, 
-de modifier le tracé du cheminement pié­
ton situé le long de la route de l.avérune 
en le ramenant de que-lques métres à 
l'intérieur du terrain afin d'assurer la sécu· 
rité des piétons. et de l'agrémenter de 
banes pour favoriser la convivialité, d'amé­
liorer l'acces à l'arrét de bus, 
. de créer des espaces sans obstacle pour 
pennettre la tenue de féles de quartier et 
l'instaUation de manège et de stands, 
- de créer un parking commun aux trois 
équipements publics, 
- d'améliorer la perception de l'église 
Notre Dame de la Paix par la restauration 
de la façade, la mise en place des vitraux, 
la création d'un signal pour le quartier 
(une croix) et l'amélioration de l'accès à ce 
lieu de cutte. 

MIENAGEMEIlfS PAYSAGERS 
Une première tranche de travaux d'un 
montant de 400.0OCWa été réalisée sur le 
budget 1993. Cette tranche de travaux a 

PISTE CYOABLE AUX 
ARCEAUX ET AVENUE 
DE LODEVE 

me nouvelles pistes L-yclables ont 
été inaugurées aux Arceaux et 
Avenue de Lodève. afin de créer 

un itinéraire protégé pour les cyclistes 
depuis le Peyrou et Celleneuve jusqu'au 
Lycée du Mas de Tesse. 
Ces nouvelles pistes Avenue de Lodève, 
Boulevard des Arceaux et Benjamin Mil· 
haud ont une longueur protégée de 
5,1 kms. 
Montant total des travaux: 2,1 millions de 
francs. 

consisté en la réalisation du nouveau che­
minement piéton (plus en retrait de la 
route de Lavérune, donc plus sûr) et en la 
création d'une pelouse entre ce chemin el 
la route. 
Des travaux de voirie, d'éclairage public. 
et de busage de l'ancien fossé ont égaie­
ment été réalisés. 
La seconde tranche de travaux est pro­
grammée au budget prévisionnel 1994. 
Elle pennettra l'aménagement du reste du 
terrain (création du parking et des espaces 
verts), la réalisation de l'ensemble des 
cheminements piétons et la mise en place 
de l'éclairage public. 
Les travaux débuteront début avril et ils se 
tennineront fin mai 1994. 
Pour cette deuxiéme tranche. la Vi!1e a 
obtenu une subvention de J'Etal. au ~tre 
de la politique de la ville et du développe­
ment social urbain d'un montant de 
175.000F, le montant des travaux s'élevant 
à SOO.OOOF. 

REFECl10N DE L'EGUSE 
L'église Notrt!'Dame de la Paix fait l'objet 
de travaux de rénovation et d'embellisse­
ment, également destinés à la rendre plus 
perceptible en tant que lieu de culte. 
Un sas d'entrée est en cours de réalisation, 
ainsi qu'une croix et que des vitraux sur la 
façade. 
Ces travaux. d'un monlant de 400.000F, 
sont subventionnés par la Ville. 
Us ont débuté en mars et s'achèveront fin 
mai 1994. 

INAUGURA110N DU ROND POINT PAUL LOUIS BRET 

Il e rond point baptisé Paul· Louis 
Bret, du nom du créateur de 
l'Agence France Presse (AFP). 

né à Montpellier, est situé a l'intersection 
de l'Avenue du Colonel Pavelet, de la 
Route Départementale 132 et de la rue 

Montels J'Eglise. 
Ce rond-point pennel de fluidifier Je trafic 
automobile vers ["axe autoroutier A9 et les 
communes périphériques. Il distribue les 
quartiers Sud et Ouest de Montpellier par 
la rue Montels l'Eglise. 
Ce rond-point est le point central de 
l'échangeur Montpellier.()uest. 
Cet échangeur 
permettra le con­
tournement de 
l'Ouest de Mont­
pellier en fluidi· 
fiant la circulation 
et en améliorant 
les itinéraires vers 
les plages, J'aéro­
port et les zones 
d'activité. Il sup­
primera notam· 
ment «le point 
noir» que consti· 

INAUGURA110N DE L'AIRE DE JEUX DU PARC DE BAGATB.LE 

L
e Parc de Bagatelle entoure une 
maison de maitre du XIXème 
siècle. Il a été acquis en 1984 par 

la Ville. C'est un point culminant du quar-

lier de Val de Croze. Ce parc romantique 
comprend outre la maison de maître, des 
communs restaurés, une orangerie serre, 
une cascade de rocaille et un bassin orné 

tuait le petit pont situé sous la voie ferrée; 
Avenue de Maurin. Parallèlement, la Ville 
a racheté le droit de péage entre l'échan­
geur Montpellier-Ouest et l'échangeur 
Sud situé Route de Palavas à la Société 
concessionnaire afin de permettre aux 
automobilistes de contourner l'aggloméra­
tion Sud. 

d'une passerelle baroque. 
La végétation du parc est essentiellement 
méditerraneenne. Lauriers. palmiers, pins, 
cyprès el cecIres. 
En 1989, une nouvelle entrée a été créée 
pour le parc de Bagatelle. 
Le 29 mars. la V~le a inauguré une aire de 
jeux pour enfants à l'emplacement de 
l'ancien réservoir d'eau qui était destiné à 
l1rrigation du jardin. 
Cette aire de jeux comporte des jeux à 
grimper (cordes, escalie-r filet), des agres 
sportifs ont été installes pour les plus 
grands. Une aire panoramique situee au 
sommet de la butte pennet d'avoir une vue 
vaste sur le quartier des Bouisses. Enfin, 
un mail a été aménagé avec de grands 
magnolias pour guider les promeneurs 
jusqu'à raire de jeux. Celte lranche d·ame. 
nagement a coûté 250.000 francs à la ville. 

_L....------
L'ESPAŒ MULn SPORT. UN EQUIPEMENT INNOVANT POUR W JEUNES ~fS A 
MDNTPEWER 

murant toutes les vacances et 
même pendant l'année scolaire 
de nombreuses animations sont 

organisées dans les quartiers. 
Le succès que remportent ces opératiolls 
auprès de la jeunesse a incité la municipa­
lité à doter le quartier d'un équipement 
susceptible de répondre a la demande: un 
espace de liberté et de jeu. 
C'est ainsi que le choix s'est porté dans le 
quartier Paul Valery sur J'Espace Multi 
sports, concept innovant d'éQuipement 
sportif pennettant la pratique successive 
de sept activités différentes : 
Foot, Basket. Volley. Tennis, Escalade, 
Golf. Hockey. 
Répondant parfaitement à la politique de 
.,Place aux Sports~ cette installation spor· 
tive complète hannonieusement un quar­
tier déjà bien pourvu avec un gymnase, un 

terrain de football, un boulodrome, un pla· 
teau d'éducation physique, un mur d'esta-

lade et une piscine. 
Coût de l'opération: 354.000F. 
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LA PREVENTION, 
(lEST LI 

DE TOUS 

Par Christine l..azerges, 
Adjointe au maire chargée de la jeu­
nesse et déléguée au Conseil commu­
nal de prevention de la délinquance 

rD Le Conseil Communal de pre­
vention de la délinquance 
(C.C.P.D.) a 10 ans. Très vite, 

cette institution multipartenariale est deve­
nue pour l'ensemble de ses acteurs, élus, 
magistrats, fonctionnaires, représentants 
du monde associatif, un lien privilégié 
d'échanges et de réflexion. 
Grâce aux effets de synergie d'un réseau 
d'administrations et d'associations de qua­
lité. le C.C.P.D. conduit chaque année de 
nombreuses actions en faveur des plus 
marginalises et des plus défavorisés. 

, 

Ces actions se rattachent à des chapitres 
divers, reflétant l'étendue du champ de la 
politique de prévention: insertion sociale 
et professionnelle des jeunes en difficulté, 
lutte contre l'illettrisme. contre la toxico­
manie, contre la récidive, développement 
du civisme, aide aux victimes ... 
C'est par exemple au Conseil Communal 
de Prévention de la Délinquance que \'on 
doit la classe ouverte, les adultes-relais 
dans les quartiers. le bus Info-Jeunes, etc. 
Aucune de ces opérations ne pouvait 
reposer sur les épaules d'un seul parte· 
naire. Aucun n'en aurait pris la responsa· 
bilité seul. Pour choisir ses actions. le 
C.c.P.P. ne s'appuie pas sur l'intuition 
mais sur une connaissance aussi scienti· 
fique que possible des nécessités du ter· 
rain, basée sur des statistiques, des 
études, des recherches, 
Devant la montée de la petite délin· 
quance, devant le développement d'une 
société à deux vitesses, plus que jamais le 
C.C.P.D. constitue un des maillons essen· 
tiels du dispositif mis en place pour lutter 
contre l'insécurité, l'exclusion el faire de 
Montpellier une ville vraiment solidaire» 

La classe ouverte, une des actions du Conseil communal de 
prévention de la délinquancf!!. 

"LE COMMISSARIAT DE POLICE QUI 
SERA OUVERT JOUR ET NUIT SUR LE 
GRAND MAIL DEVRA JOUER UN ROLE 

SOCIAL" 
Antoine Pereniguez, directeur du cinéma Diagonal Paillade a tiré dernièrement la sonnette 

d'alarme sur l'insécurité régnant sur le Grand Mail à la Paillade, et sur la nécessité de prendre 

d'urgence des mesures. Entretien. 

Y 
a·t-il de rée ls problèmes 
d'insécurité à la Paillade? 
La Pai!1ade, c'est une vraie ville 

où dans l'ensemble on vit plutôt bien. Les 
problémes que nous rencontrons sont très 
localisés, sur le Grand Mail. Ils ne sonl 
pas nouveaux. n y a toujours eu ici un peu 
de délinquance, des jeunes désœuvrés qui 
traineot. Mais les problèmes se son! 
considérablement amplifiés depuis 2 ou 3 
ans. Ce coin ici est devenu une sorte de 
ghetto. On craque. On arrive à une cÔte 
d'alerte et on a peur d'aboutir il une situa· 
tion irréversible. 

Comment ces problèmes se tradui· 
sent·ils pour vous ? 
Celle situation a des répercussions impor· 
tantes sur la fréquentation de la salle. Il y 
a des gens qui oous écrivent qu'ils ne veu­
lent plus venir ici car cela fait la troisième 
fois qu'ils retrouvent leur voiture fracturée 
en sortant. Aujourd'hui, les problèmes 
s'intensifient. 11 ne s'agit plus seulemeot 
de voitures fracturées, mais des gens ont 

été menacés, molestés. Il y a eu des vols 
de sacs, des braquages au couteau ... 
C'est tout le projet du Diagonal qui est en 
jeu. Le pari, quand nous avons créé ce 
cinéma en 1989 avec raide de la Ville, était 
d'en (aire une salle pour un public régio­
nal. (pas un simple cinéma de quartier), 
avec une programmation éclectique corn­
portant aussi bien des fIlms grand public 
que des films d'arl et d'essai. Pendant 
trois ans, ce pari a été en passe d'être 
gagné. Les gens venaient de partout. 
Aujourd'hui, ils hésitent il venir. 

Une présence policière plus impor· 
tante sur le terrain pourrait·elle amé· 
liorer la situation ? 
Il ne s'agit pas de mettre des CRS partout, 
mais c'est sûr qu'il faudrait plus de poli· 
ciers sur le terrain. Aucun agent ne passe 
jamais sur le Grand Mail. Les gens qui ont 
de mauvaises intentions peuvent donc 
agir en toute tranquillité. S'il y avait un 
commissariat de police ouvert jour et nuit 
sur le Grand Mail, cela calmerait certaine-

ment les esprits. Mais j'insiste, ce qu'il 
faut c'est uoe présence dissuasive, pas des 
types avec des mitraillettes au poing. 
Un commissariat de police dans un quar· 
tier a un rôle social à jouer au méme titre 
que l'église ou le bureau de poste. 
Ceci dit, cela ne suffira pas. 
U ya un cadre de vie agréable il la Paillade 
avec des équipements nombreux et variés. 
J'applaudis des deux mains à ce travail 
réalisé par la Ville mais je pense qu'elle 
doit maintenant aller au-delà et s'intéres· 
ser plus au côté social et humain, sur le 
terrain, au quotidien. 
Je travaille en liaison avec de nombreuses 
associations et structures de la Paillade: 
Gaby Hobt de J'association des Habitants 
et Travailleurs de la Paillade. Luc Bremer 
de la Maison pour Tous, Denis Rey de 
l'OPAC, les instituteurs de la ZEP.I'IFAP, 
etc. 
Je ne suis pas un spécialiste de la question 
mais je suis sûr qu'en réfléchissant avec 
tous ces gens là. on pourrait trouver des 
solutions sur le plan social. 

ASSOCIATIONS DE QUARTIER : 

LE POINT DE WE DE GABY HOBT, PRESIDENT DE L'ASSOCIATION 
DES HABrrANTS ET TRAVAILLEURS DE LA PAILLADE 

Antoine Pereniguez et Cab, 
Hobt à l'inauguration du 
Diagonal Paillad' en 1989. 
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n vit aussi bien si ce n'est mieux 1 li la Paillade que dans d'autres 
quartiers. Mais depuis quelques 

années des difficultés apparaissent dans 
trois secteurs bien précis. 
Ces ensembles se transforment peu il peu 
en ghetto: les commerces ferment, les 
gens qui le peuvent déménagent, les 
autres s'cnfennent et le soir, les jeunes 
sortent dans la rue, dans les cages d'esca· 
lier. Ils (ont du bruit, boivent de la bière, 
cassenL taggent, se droguent. dealenl... 
Le problème social est grave. 
C'est en outre l'héritage de la politique 
aberrante de construction des grands 
ensembles qui aboutit à de trop forte 

concentration de population. On ne réglera 
pas les problèmes de la crise et du chô­
mage mais on pourrait certainement ame­
liorer la sécurité en multipliant le nombre 
des éducateurs et travailleurs sociaux qui 
s'occupent des jeunes. rts sont déjà nom· 
breux. A la Paillade Nord, il y a l'AJPPN ; 
au Grand Mail une association installée 
dans J'immeuble Font de! Rey s'occupe de 
sport, de loisirs. de culture; â Oxford, le 
Secours Populaire vient de s'implanter: il 
Uranus depuis deux ans, un centre de loi­
sirs jeunes tenu par des policiers fonc· 
tionne. Il faut considérablement renforcer 
ce type d'action. 
D'autre part. depuis des années, notre 
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association réclame l'ouverture d'un com­
missariat il la Paillade. Un vrai. Pas un 
simple poste de police comme celui qui 
existe en bas, près de la piscine. Actuelle­
ment, il existe un bureau qui enregistre les 
plaintes et qui ferme à 18h. Par ailleurs, 
deux îlotiers à la Paillade Sud, deux îloticrs 
à la Paillade Nord exercent une sur­
veHlance â mobylette. 
Nous redisons ce que nous avons déjil dit à 
Georges Frêche et à M. Kuhn en 
décembre dernier à la Maison pour Tous 
Léo Lagrange: les habitants demandent 
un commissariat qui soit central, au milieu 
de la population. avec des policiers de 1er· 
rain en beaucoup plus grand nombre. qui 

• • • , . 

ne se contentent pas de circuler â moby· 
lelle mais qui soient vraiment intégrés au 
quartier. qui connaissent vraiment le ter· 
rain, tous les commerçants. les travailleurs 
sociaux, les maisons pour tous. le centre 
social. les associations. 
Nous demandons que ce commissariat soiL 
ouvert 24h sur 24h. Toute la délinquance 
se passe en fait le soir et plus particulière­
ment les week- ends. Il ne faut donc pas 
fcrnler à 18h. 
Nous soutiendrons donc l'équipe munici· 
pale dans son action en juin prochain pour 
réclamer des effectifs de police et des vrais 
commissariats de quartiers." 

Br 
Mml 

l'Accord de Siège 

. du directeur de la 
de l'Inibap. 

Prévention 
J'espère que ces 
efforts porteront 

Routière, M. prochainement 
laccarino, il M.le leurs fruilS et se 
Maire: concrétiseront par 
( ... ) Notre Comité l'inscription 
a bien reçu la prioritaire du 
subveotion de 
4.775,OOF allouée 

projet de 

par votre ratification il 

Commune il notre l'ordre du jour de 

Association pour la prochaine 

l'année 199t session 

Nous vous parlementaire. 

remercions En vous 

vivement du remerciant pour 

soutien que vous votre fidêle appui, 

apportez à nOire je vous prie de 

action et nous vous croire. ( ... ). 
assurons de notre 

M ONTlE1UER disponibilité pour 
une plus grande DANSE 94 
sé<.."mité sur les Le bureau de 
routes de notre location de la 
département ( ... ). 14emeédition du 

Festival 
. M.Samalin, International 
Office Central de Montpellier Danse 
la Coopération il ouvre le lundi 9 
l'école,ilM.le Mai, dans te Hall 
Maire: de l'Opéra-
( ... ) Nos Comédie. 
plantations de Il sera ouvert tous 
petits chênes sur les jours (sauf le 
le Massif de la dimanche et jours 
Gardiole se sont 
heureusement 

fénés) de lDh à 

terminées cette 
14h et de 15h il 

année encore. 1911. 

Elles ont intéressé. 
Il est possible 

entre le 14 mars et égalemeot de faire 

le 19 avril, 1.100 des réservations 

écoliers par téléphone au 

montpeUiérains. A 67.60.91.91. à 

J'occasion de 4 partir du 9 Mai de 

séances nous Wh à 14h et de 

avons pu utiliser 15h à 19h. 

les Cars "Eveil" 
BOURSE DE autorisés il 

s'éloigner du MINIATURES 
~districr. L'association des 
Je vous remercie commerçants du 
pour l'aide quartier des Aubes 
précieuse que vous organisent une 
nous apportez ( ... ). bourse de 

miniatures, trains, 
·M. Nicolas jouets anciens, le 5 
Mateo. directeur juin de 9h il 18h, à 
de I1nibap, li M.le la Salle des Aubes 
Maire: (parc Rimbaud). 
j'accuse réception Pourtoul 
et vous remercie renseignement: 
pour la copie de ~ Au temps de la 
vos courriers datés Miniature" : 
du 3 courant 67.60.53.02. 
adressés il M. 
Nicolas Sarkozy, QUARTIER 
Ministre du 
Budget et à M. 

BOUSSAIROUES 

Alain Juppé, Animation 

Ministre des commerciale du 16 

Affaires au 21 mai. 
Etrangères. Nombreux 
j'apprécie cadeaux à gagner 
vivement vos pendant cette 
efforts personnels semaine 
pour faire aboutir il d'animation. Venez 
temps la découvrir ce 
ratification de quartier! 
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REUNIONS 
D'INFORMATION 
DEMElER 

Quarticr 
Montpellier 
Centre/Croix 
d'Argent/ 
Gambetta 
Mardi 10 Mai à 
18h30 
Ecole Primaire 
Gambetta 
20, rue des Soldats 
. Montpellier 
Quartier Les 
Cevennes/ 
Arceaux 
Jeudi 19 mai à 
18h30 
Ecole Primaire 
Cité Astruc 
5, rue de 
Clémentvil1e· 
Montpellier 
Quartier Près 
d'Arènes/Saint· 
Martin 
Jeudi 26 mai il 
18h30 
Maison pour Tous 
l'Escoutaïre 
Rue des Razeteurs 
. Montpellier 
Quartier 
Montpellier 
Centre/ Antigone/ 
Pompignane 
Mardi 31 mai il 
18h30 
Ecole Primaire 
Paul Painlevé 
601, Avenue de la 
Pompignalle -
Montpellier 

OffiCE DU 
TOURISME 
Programme des 
visites guidées il 
thèmes: 
(départ à 14h30) 
Mercredi Il mai: 
La phannacie et la 
faïence 
Jeudi 19 mai : 
Le quartier du 
Peyrou 
Jeudi 26 mai : 
Le jardin des 
plantes 
Jeudi 2 juin : 
Le musée Atger et 
ses œllections 
Jeudi 9 juin: 
Jardins dans la 
ville. 

Dans le cadre du 
Mai de Rabelais, 
l'Office du 
Tourisme organise 
des visites sur le 
thème de: 
Rabelais et la 
Medecine 
Mardis 10. 17, 24, 
el31 mai, 7 el 14 
juin. 
Tél : 67.58.67.58 

. Hommage solennel il M. Michel Belor· 
geot. Adjoint au Maire. 

1. Articles L.l22.20 et R122.7 du Code 
des Communes. Décisions prises depuis la 
dernière séance publique du Conseil 
Municipal. Communication. 
2.lnIonnatlonsde M.le Maire. 
3. Question d'actualité municipale: ques­
tion de M. Jamet il M.le Maire. 
4. Affaire retirée. 
5. Election de délégués du Conseil Muni· 
cipal il la Commission d'Adjudication et 
d'appel d·offres.TItulaires : MIe Germain 
(Vice-Président), MM. Puccinelli. Zem· 
mour, Fleurence, CoiIfard ; Suppléants: 
MM. Tempesti, Prunier, Pouget. Amorros 
et Mme Begin. 
6 . Election de M. Raymond Dugrand 
représentant du Conseil Municipal aux 
Commissions d'adju· 
dications ou d'appels 
d·offres. 
7. Désignation d'un 
nouveau représen· 
tant de l'administra· 
tion à la Commission 
Administrative Pari· 
taire: M. Igouninc 
(titulaire). M. Bresse 
(suppléant) ; et au 
Comité Technique 
Paritaire: M. Soulas 
(titulaire), MUe Ger· 
main (suppléant). 
8. Election de M. 
Vézinhet, représen· 
tanl du Conseil 
Municipal à la Com· 
mission Consultative 
Economiq ue de 
l'Aéroport Montpel· 
lier·Méditerranée. 
9. Désignation de M. Pouget (titulaire) 
et M. Tempesti (suppléant), représen­
tants du Conseil Municipal à la Commis­
sion Départementale d'Equipement Com· 
mercial. 
10. Election de Mme Begin, représentant 
du Conseil Municipal au Conseil Commu· 
nal de Prévention de la Délinquance. 
11. Election de M. Zemmour, représen· 
tant du Conseil Municipal au Conseil de 
District de l'agglomération de Montpellier. 
12, Désignation des représentants du 
Conseil Municipal auprès des établisse· 
ments scolaires: Jean Moulin (Louis Cal­
mels) et LE.P. La Colline O. Begin). 
13. Désignation de MIe Gennain, repré­
sentant du Conseil Municipal au sein de la 
Commission de réforme des véhicules. 
14. Désignation de Mlle Gennain (titu· 
laire) el M. Pouget (suppléant) représen· 
tants du Conseil Municipal au Conseil 
d'Administration de la Société Héraultaise 
d'Economie Mixte de Construction. 
15, Election de M. Paul Prunier. repré­
sentant du Conseil Municipal au Conseil 
d'Administration et il l'Assemblêe Géné­
rale de la Société d'Economie Mixte de la 
Foire Internationale de Montpellier. 
(SEMF1M). 
16. Demandes de subventions pour la 
réalisation d'une aire de stationnement 
pour les gens du voyage. 
17. Avis du Conseil Municipal sur le pro-
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jet de Plan d'exposition aux risques natu· 
reIs d'inondations transmis par M. le Pré­
fet après enquête publique. 
18. Acquisition d'un terrain appartenant 
aux consorts ViaHa (avenue de BoÎ· 
rargues, lieu-dit Pont Trinquat). dans le 
cadre de la Zac Richter. 
19. Classement dans le domaine public 
communal de la rue Françoise Dolto et 
des p!aces Jacques Anquetil et Antonio 
Gaudi. 
20. Classement de la rue Jules Isaac dans 
le domaine public. 
21. Vente par la Ville a la SERM du ter· 
rain cadastré section TO n077 en vue de 
l'aménagement du Centre de Soins et de 
Traitement Dentaire. 
22. Désignation de MIe Germain et M. 
PuccineUi. assistants de M. le Maire pour 
les opérations de mise en vente par adjudî· 

cation des lots 133 et 596 que la Ville pos­
sede dans l'immeuble du Triangle. 
23, Agrément de candidatures de la STEP 
SARL, pour le lot n0 45 du Parc d'Activités 
Mi1!énaire 1. 
24. Adhésion du Parc Zoologique de 
Lunaret à l'Association Européenne des 
Zoos et Aquariums (tAZA), notamment 
chargée d'animer les programmes euro­
péens d'élevage des espèces en voie de 
disparition. 
25. Conventionnement prestations de 
service Ville de Montpellier avec 
l'A.C.LE. (Association des Cevennes pour 
le Développement des Loisirs Educatifs) 
pour la gestion du Centre de Loisirs Les 
Cevennes Primaire. 
26. Avenant il la convention passée entre 
la Ville et l'Abri Languedocieo pour la 
mise il disposition de 15 p!aces réservées 
aux enfants de la ville. 
27. Attribution de subventions 94 aux 
clubs sportifs pour l'organisation de tour· 
nois amicaux. 
28. Convention Ville/SEMFIM (Société 
d'Economie Mixte de la Foire Internatio­
nale de Montpellier) concernant l'organi· 
sation des prochaines éditions de ~L·Anti· 
gone des Métiers d'Art et de la Créationn

• 

29, Gestion de la dette. Opérations de 
couverture des risques financiers. 
30. Determination des taux d'imposition 
pour 1994 compte tenu de la diminution 
de 0,1 % adoptée lors du Budget Primitif. 

• • , . 

31. Transfert de garantie de la Ville il un 
emprunt de 2.IOO.OOOF contracté auprès 
de la Caisse d'Epargoe par le C.C.A.S., 
pour un montant de 1.893.l00F auprès du 
même organisme. 
32.33,34. Garanties de la Ville à l'OPAC: 
emprunt de 3.2MF pour l'acquisition de 2Q 

logements situés Résidence Petit Bard: 
emprunt de 23.7MF pour la construction 
de 198 chambres il la Résidence Universi· 
taire Vert Bois. ; emprunt de 4MF pour la 
construction d'un immeuble. rue de la 
Croix du Capitaine. 
35. Annulation de la Garantie de la Ville il 
l'OPAC pour un emprunt de 14.03MF des­
tiné à la construction de 152 logemeots 
pour étudiants Université Paul Valéry. 
36. Participation de la Ville aux frais de 
fonctionnement matériel des établisse­
ments d'enseignement prive sous contrat 
pour l'année 1994. 

37. Appel 
d'offres ouvert 
pour la dévolu· 
tion des travaux 
d'extension du 
réseau d'assainis­
sement sous 
l'avenue de la 
Gaillarde. 
38. Autorisation 
de poursuivre les 
travaux de 
coostruction du 
réseau eaux 
usées/eaux plu· 
\'Îales rue de Cen· 
trayrargues. en 
fonction des 
sommes prévues 
au budget primi· 
tif 94. 
39. Diffusion 
des modalités 

d'inscription obligatoire aux restaurants 
scolaires lors de la rentrêe scolaire. 
40. Avis défavorable il toutes les déci· 
sions de blocage et de suppression de 
postes dans l'enseignement de premier 
degré en préparation de la rentrée scolaire 
94. Acceptation des créations de postes. 
41. Attribution de 10.000F de subven· 
tion à l'Association "Les Passagers de 
l'Art", assurant la promotion de la jeune 
création régionale. 
42 . Lancement du projet de Média· 
thèque il la Paillade: élection des 
membres du jury (5 titulaires: MM. 
Vézinhet, Lévy, Lévita, Talvat et Mme 
d'Abunto). 5 suppléants: Mme Colas, 
M. Esteve. M. Boisson, M. Amorros) ; 
lancement du concours d'architecture el 
demandes de subventions. 
43. Subvention de la Ville à l'Association 
Vent du Sud et Centre Culturel Portugais 
pour l'organisation d'un spectacle commun. 
44. Convention d'utilisation du domaine 
public pour l'exploitation d'un circuit de 
petits chevaux â pédales aux Jardins du 
Peyrou. 
45. Révision du contrat de l'assistant 
technique chargé du développement et 
de la maintenance de la procédure SAS. 
46. Subvention par la Commission 
Enseignement. des Associations "L'Art 
en Fête" et "L'Art Contemporain il 
l'Ecoleft

, dans le cadre des actions d'ani· 
mation et de soutien scolaire. 
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CALENDRIER s'opposer des 
SPORTIF ktuipes du Japon, 

Israël, Franœ et 
Nationaux Egypte. 
UFOLEP Renseignements: 
Palais des Sports 67.22.51.77 
Rene Bougno] 

SEMAINE DE 21-2'2 mai 
l'WROPE 

FOOTIIAU DU9AU14MAI 
ToumoiJuvènal E.xposition 
Antigone 9-14 mai. Maison 
Grammont de 
21-23 mai l'EnvirolUlemen\. 
Tournoi Fe Croix Cinéma 
d'Argent 9 mai. 
Croix d'Argent Presenlation du 
21-23 mai film roumain 
lerToumoi de "Trahir", Salle 
l'Amitié Rabelais. 
Grammom Conférences 
4-5 juin 9 mai. Georges 
Tournoi du Mas Frêche. 
Prunet "L'histoire de 
Terrain Fourcade l'Europe de 
4-5 juin Charlemagne à 
TournoiASm nosjours~. 

Vauguieres IOmai-17h. 
4-5 juin Charles André. 
TOWllOi du MUe "l'Europe elles 
Stade Prévost + entreprises face 
Mail des Abbes au marché 
5juin mondial", 

AlHlfTISME 
Patrick Geneste. 
"Vn exemple: les 

21.' Jogging des entreprises de 

Architectes MLR Technopole 
la Paillade et l'Europe", 
22mai 10 mai . 20h30. 

Boum 
Jacques Aldebert. 
"Comment 

Be Grand Prix enseigner 

Bouliste l'Europe~. 

Ville de II mai. Tanno 

Montpellier Kunnas. "L'entrée 

Grammont des pays 

28-29 mai scandinaves dans 
rUE. 

CYCliSME 13mai·I7h30. 

Journée du Vélo 
Jean-Pierre Raffin. 
~l'Europe et 

5juin l'Environnement". 

T ~AlHLON 13 mai· 20h30. 
Georges Sutra de 

Se Triathlon de Genna. "les 
~10ntpellier institutions. de 
Antigone Jean \1onnet il 
5juin l'Union 
19mai Européenne". 

TOURNOI FOIRE AUX 
INTERNATIONAl CHEVAUX 
MEDITERRANEEN la Foire aux 
DE HANDBAU Chevaux se 

déroulera le 29 
Organise par le mai aux Arceaux. 
Club de 

VElOS POUR TOUS Montpellier 
Handball. le Horaires d'etc: 
Tournoi les \'élos sont 
InternaIionai empruntables 
Méditerranéen, tous les jours de 
se déroulera le 19 9ha21hau 
mai 1994 au Palais kiosque Bosc sur 
des Sports René l'Esplanade. 
Ilougnol. jusqu'au 1er 
Ce tournoi verra septembre 1994. 
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7·14 MAI 

SEMAINE DU MALI 
œ endant une semaine, l'Associa­

tion des Maliens de Montpellier. 
vous invite par le biais d'exposi­

tions, tables rondes, projections et diffé­
rentes animations il découvrir les diffé­
rentes facettes de la culture malienne. 
Vie quotidienne. artisanat. système sco­
laire, mais aussi la santé, les médias, le 
tourisme. le rôle des ONG ... L'exposition 
gratuite organisée il la Maison des Syndi­
cals a Antigone (de IOh a 17h) pourra scr­
vir de preambule il cette grande semaine 

d'animation el de convivialité. Chants trad~ 
tionnels, défilé de mode. spectacle de 
danse compléteront la présentation d'un 
pays et d'un peuple au charme unique et 
attachanL 

Pour tous renseignements : 
Association des Maliens de Montpellier 
Maison des T'lers Monde 
17, bouJerani Louis·Slalt( 
TiI:67nUOl 

27·2&-29 MAI 

14 MAI 

11e FElE 
DES CONTINEN 1 S 

œ lus de 130 représentants de 
toutes les nationalités presentes 
il Montpellier, célébreront au 

cours d'une fête pleine de couleurs et de 
musiques.l·unit~ enln' les peuples de tous 
les continents. Pour la onzième année, 
Radio Maguelone s'associe à la Municipa­
lité pour une grande manifestation popu­
laire organisee au cœur de la cité. sur la 
place de la Comedie. 
Un scènario un peu particulier conduira 
celte nouvelle édition. Une vingtaine de 

groupes apporteront d'un lieu historique 
fondateur de la ville, un morceau d'un 
grand puzzle qui sera, au lur et a mesure. 
reconstitue sur l'Esplanade, près du 
Kiosque Bosc. Les messagers arriveront à 
moto. emmenés par des membres de 
l'Association des Motards Chrétiens. Le 
soir, un repas festif sera offert par la Muni­
cipalité aux représentants des differentes 
nationalités. ponctuant ainsi une journée 
placée sur le signe de la convivialité et de 
la connaissance réciproque. 

ANTICiONE DES MmERS 2&-29 MAI 

D'ART ET DE LA CREATION L'E.A.I. EN FE 1 E 

œ lus de 150 artisans et artisans 
libres réunis sur la Place du 
Nombre d'Or et la Place du Mil· 

lénaire. a Antigone, pour celte nouvelle 
édition. 
Au programme: souffleurs de verre, 
peintres. ceramistes, artisans bijoutiers, 
relieurs. créateurs de vêtements, graveurs 
sur marbre ... Avec cette année la pré-

sence de stands alimentaires, présentant 
un grand choix de spkialités régionales. 
Une occasion rêvee de trouver des idées 
de cadeaux pour la fête des mères. Cette 
manifestation est organisée par l'Associa­
tion des Commerçants d·Antigone.la Ville 
de Montpellier, la Chambre des Métiers 
et la Délégation Régionale au Commerce 
eta l'artisanat 

5 JUIN 

ANTIGONE DE 
~ 

œ rganisée le dimanche 5 juin, de 
7h il 21h, Place du Nombre 
d'Or. l'Antigone de l'Environne­

ment pennettra au grand public d'aller à la 
rencontre de plus d'une vingtaine d'asso­
ciations de la ViDe et du Oistrirt 
Stands. animations. accompagnement de 
classes, rythmeront cette nouvelle édition, 
plus particulièremenl placte sous le signe 

de "l'airH

, en raison du thème adopté par la 
Maison de l'Environnement 
L'air, support de vie. sera ainsi {-voqué 
sous son aspect météorologique, clima­
tique el énergétique. 
Un aspect illustré par de nombreux jeux 
organisés autour de ballons ou d'exposi­
tion!; consacrées aux oiseaux. 

MO""TPi,:LLI~:R ""(}TII~: \·II.L.: M , 

Il Ecole d'Application de I1nfante­
rie organise les samedi 28 et 
dimanche 29 mai, une féte 

annuelle presentée sous forme de "Jour­
nées portes ouvertes". 
Après la cérémonie militaire organisee au 
parc Montcalm, le samedi 28 dès 10h30, 
celte manifestation ouverte au public 
menagera une part importante il l'anima· 
tion. De nombreuses activités récréatives 
ont èté prevues (mur d'escalade, parcours 

d'audace. stand de tir. promenade en véhi­
cule blindé, exposition de matériel. stand 
club féminin. stand pour les enfants. 
Le public pourra également assister à 
plusieurs démonstrations de sauts en 
parachute, skate·board. bicross ou arts 
martiaux. 
En préambule de celle manifestation, une 
série d'aubades seront données. Place de 
la Comédie. de 18h30 à 20h00, les jeudi 26 
el vendredi 27 mai. 

2,3,4 JUIN 

, in t!l gastronomie", "Vin el Tou­
risme~, "Vin et Art~ servent de fil 
conducteur aux tables rondes et 

animations organisées lors de la prochaine 
édition de l'Antigone du Vin. 

. , . S • , 

DU 
Bénéficiant de la présence d'écrivains, 
artistes. maitres cuisiniers, spécialistes du 
vin, musiciens et troupes de théatre, cette 
manifestation organisée par la Fédération 
des Caves Coopératives de nlérault. en 
collaboration avec les services de la ville. 
ajoute ainsi à la dégustation·vente des pro­
duits de la vigne. la découverte de sa cul· 
ture et de son environnement. Pendant 
trois jours, une vingtaine de producteurs 
régionaux seront présents sur le site 
d'Antigone. Une exposition permanente 
retracera l'histoire de la vigne depuis l'anti· 
quité et des ateliers pennettront au public 
de s'initier. gratuitement et sur place, aux 
techniques de la dégustation. 

2, 3, 4 juin • Antigone 

Comédie du Livre 93 : (de gauche à droite) André Lévy, 
Francis Lalanne, Georges Frêche, Jean Marais, Max Lévita et 
Mia Romero. 

Le mystère Rabelais 

Il 483 ou 1494 ? Ce sont les deux 
da!es possibles po~r situer .la 
nrussance de FrançOIS RabelaIS. 

Probablement ala Deviniere, près de Chi· 
non, dans la propriété de son père, ravocat 
royal Antoine Rabelais. Jusqu'il sa mort. 
présumèe en 1553, tout dans le parcours 
déconcertant de ce moine en rupture de 
vœux. médecin brillant, fin lettré et jon­
gleurs de mots. philosophe, humaniste, 
est empreint d'un étonnant mystère. Son 
inscription, en 1530, ala Faculte de Méde­
cine de Montpellier, en revanche, ne fait 
aucun doute. En dépit de l'interdiction 
papale d'utiliser le fer et le feu Oe bistouri 
et la cautérisation), sa réputation dans le 
domaine de la médecine dure jusqu'au 
XVII' siècle, et il exerce quelque temps 
dans notre ville, avant que sa biographie, à 
nouveau. saute quelques marches, allégre­
ment franchies par la mythologie. 
"Pantagruer. Gargantua". ~Le TIers livre~. 
~le Quart livre~. et un énigmatique ~Cin· 
quiéme el dernier livre de Pantagruer, 
tcmoignent par delà la légende, de son 
amour de la vie. exalté jusqu'il. l'outrance. 
avec ~une certaine gaieté d'esprit confite 

.~-.~ me . s des choses fortuites -. 
A l'occ la Comédie du üvre qui 
cdebre celle annee, l'une des plus impor­
tantes figures de la littérature et de la vie 
montpelliéraine,le public sera invité a par· 
ticiper il plusieurs animations: visites gui­
dées de Montpellier au temps de Rabelais, 

par l'Office de Tourisme. exposition de 
photographies il l'Espace Photo Angle. 
presentation de films rabelaisiens il la 
vidéothèque. conférences et tables rondes, 
organisées par la Bibliothèque Municipale 
et la Maison du livre et des Ecrivains.lec­
tures offertes par l'Association la Comé­
die du uvre. conf&ences du cycle Aspects 
de l'Art il la Renaissance organisées par 
tes Amis du Musée Fabre et le Musée 
Fabre. 
Signalons enfin, a la bibliothèque munici­
pale, l'exposition des prestigieuses collec· 
tions du docteur Cavalier, bibliophile et 
amateur de François Rabelais, complétée 
d'autres dons et achats réguliers qui porte 
a plus de 110 éditions, le fond rabelaisien 
illustré par quelques noms célèbres: de 
Bernard Picard à Gustave Doré, d'Albert 
Dubout il André Derain. 
Cette exposition inscrit donc cette ge édi­
tion dans la continuité de l'orientation don­
née il cette manifestation autour de l'art et 
du patrimoine littéraire. 
Pendant toute la durée de la Comédie du 
üvre, la Bibliothèque éditera et mettra ala 
VI'nte, 16 cartes postales reproduisant des 
illustrations d'œuvres de Rabelais, panni 
lesquelles. les celébrissim~ gravures de 
Gustave Doré. 

Pour tous renseignements : 
Association "La Comédie du Uvre" 
Til : 67 0434 40 

Gudin de Vallerin 

C
haque année, la Comédie du 
Livre, dont c'est la neuvième 
édition, est une grande fête où 

se rencontrent tous les partenaires de la 
profession, libraires, éditeurs, universi­
taires, auteurs. 
C'est aussi le reflet d'une politique plus 
générale, menée autour du livre et de la 
culture pour tous, menée sur l'ensemble 
des quaruers de la ville. 

"Li livre en fête" 
Avec près de 20 000 lecteurs recensés 
dans les bibliothèques et médiathèque de 
la ville. il apparaît, en effet, que la lecture 
est une des activités les plus populaires de 
l'activité culturelle de la ville. Que l'on 
vienne pour se documenter, sinfonner. se 
distraire, les bibliothèques décentralisées 
ne suffisent plus aujourd'hui pour satis· 
faire la demande. C'est de ce constat 
qu'est né, autour du projet de grande 
Médiathèque Fellini. dont l'ouverture se 
profile il l'horizon 95. le plan d'aménage­
ment des médiathèques décentralisées. 
Cinq sont prévues a terme. La construc­
tion de la Médiathèque Victor-Hugo, pour 
le secteur Mas Drevon, Tastavin, Croix 
d'Argent, est en cours, et la Ville vient 
d'accepter le projet de médiathèque il la 
Paillade. 
la restructuration de la Bibliothèque Cen­
trale, grâce aux selVices libérés par le 
démcnagement des services discothèque 
et videothéque de la Médiathèque, ainsi 
que l'affectation de l'Hôtel de Sully per­
mettront de nouvelles orientations. notam­
ment avec le développement du secteur 
enfance. 

~~ (ID rn [IBID [ID rn­
COMEDIE DU LIVRE 
CHAPITRE EUF! 
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Sophie Pichon, 
Françoise Diep, Gilles Crépin ... 

œ association de la Comédie du 
Uvre qui pilote la manifesta­
tion, et pour laquelle la biblio­

thèque assure un rôle de coordination, 
accorde une grande importance au secteur 
jeunesse. L'exposition "Gargantua", creee 
par Sophie Pichon, pernlettra en 14 pan· 
neaux d'évoquer la vie et l'œuvre de Rabe­
lais, dont nous fêtons le 5()()C anniversaire 
cette annêe. Un questionnaire-jeu animé 
par les bibliothécaires assurera en accom­
pagnement à la fois didactique et ludique a 
celle œuvre rabelaisienne. 
En gardant comme fil conducteur le thème 
des géants, des ateliers pcnnettront aux 
enfants de participer d'une part a la créa· 
tion de contes et d'autre part, a J'illustra· 
tion, grâce a l'utilisation de différentes 

Autour du jeune public 

techniques plastiques. Certaines œuvres 
ainsi produites seront remises aux ensei· 
gnants. d'autres constitueront le matériau 
d'une exposition qui circulera ensuite dans 
les bibliothèques de quartiers et les 
écoles. CeUe animation, proposée par 
l'association "Art en Fète~, accueillera les 
scolaires le vendredi et le samedi matin et 

les "individuels" le samedi après-midi et le 
dimanche. 
Françoise Diep et Gilles Crepin animeront 
des ateliers de conte. où les histoires pren­
dront pour thèmes, l'univers très rabelai­
sien des plaisirs de la table ct des géants. 
Du 10 mai au 12 juin, la bibliothèque jeu­
nesse abritera une exposition, accompa· 
gnée de projections sur les célébres ~Mou­
mines", célèbres personnages de Tove 
Jan58On, auteur et illustratrice finlandaise 
qui a donné naissance à un univers peuplé 
de trolls qui fascinent les enfants. Les &li­
tions ~Nouvelle Adresse~. animeront enfin 
des ateliers de pliages il partir de leur col­
lection de livres animés sur la nature 
"Esprit de papier", sans oublier le choix 
très large du stand jeunesse des tibraires. 

MO/'lTI'I-:LLIER NOTRE VILLE M , , • • • , , . 13 



TREIZE VENTS / 31 MAI -18 JUIN 

MARCHANDS DE CAOUTCHOUC 
.:111 près "Alceste~ d'Euripide, ,11 récemment nominé aux 
~ Molières dans la catégorie des 
meiUeurs spectacles de la décentralisation, 
Jacques Nichet présente il partir du 31 
mai, la deuxième création 93/94 du 
Théâtre des 13 Vents. Ille faitavec le texte 
encore inédit, en France, d'un des plus 
grands auteurs israéliens contemporain: 
Hanoeh Levin. Créée il Tel Aviv en 1978, 
~Marchands de Caoutchouc~ est une 
"comédie domestique" Qui explore, en de 
courtes scènes, les relations qui se nouent 
entre une pharmacienne et ses deux 
galants. L'un a des f<:onomies, l'autre un 

MICHELE 

C
réée en septembre 83, la Compa­
gnie de Danse Michèle Ettori, 
installée à Montpellier, travaille 

régulièrement la création, l'enseignement 
et l'animation scolaire. 
Son actualité de mai est en ce sens signifi­
cative qu'elle permet de présenter plu­
sieurs aspects de son travail. 
Un solo de Michèle Ettori sera créé à 
Lyon. au Théâtre de la Croix Rousse, les 
19 et 2Q mai prochains. 
La Compagnie préparera ensuite la créa­
tion -Rendez-vous au Jardin", feuilleton 
conçu en sept épisodes pour le Festival de 
Montpellier Danse. 
Un projet de tournée au Québec est à 
l'étude pour septembre. 
Enfin, J'actualité de ce mois de mai se 
concentre principalement autour d'un 
stage professionnel animé par l'américain 
Francis Savage. 

Renseignetllellls: 
CooIIpagn~ Michèle Ettori 
Tél : 614125 16 
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stock de préservatifs dont il voudrait se 
débarrasser. L'amour a bien peu de place 
dans leur négociation. et les âpres discus­
sions des personnages que l'auteur 
s'amuse il projeter au second acte. vingt 
ans plus tard, seront les mèmes. Comment 
s'engager si \'on craint de perdre! Com­
ment aimer sans donner? Bella. lohanan 
et Schmuel aimeraient pouvoir atteindre le 
bonheur qu'ils situent dans le mariage, 
mais leur crainte de ~se faire avoir~, de 
donner sans recevoir, fait obstacle à une 
éventuelle concrétisation. Paradoxalement, 
sur scène, Christine Murino. Jean Bengui­
gui et Wojtek Pszoniak, les trois comé-

diens, se donnent et se dépensent sans 
compter pour interpréter cette très drôle 
histoire d'hommes et de femmes, perdant 
leur vie à force de vouloir la préserver. 
Marchands de Caoutchouc s'inscrit dans la 
tradition de la vraie farce, un mélange de 
sexe, d'argent, de rire et de mort. 

Mardla.oIs de Caoutchouc 
de Nanoch Lévin 
Mise en scène Jacques Mchet 

Du 3'1 mai au 18 juin 
ReftSeÎgnements et réservations : 
Tél : 6158 0813 

MONT P ELLIER NOTRE VILLE M A . " , , . 

%DE LA ILLE DEJA CAILEE 
&l

Ia fin de l'année 94, 
~ 85 % des foyers de notre 

ville seront raccordés au 
réseau câblé. De plus, le seuil 
significatif des 10.000 abonnés 
a été atteint au mois d'avril, ce 
qui atteste un réel décollage 
(progression de 25 % en utl an). 
Le taux de pénétration est 
sensiblement égal à celui des 
autres réseaux (autour de 
12 %). 
La gra11de nouveauté pour 
['année à venir sera le raccorde-
ment des logements collectifs 
pour les constructions neuves 
comme pour les logements 
anciens au sujet desquels un 
accord a été signé entre l'opéra-
teur France-Telecom-Câble et 
l'OPAC. Au terme de ce plan, ce 
sont 7800 logements qui seront 
câblés permettant non seuLe-
ment ['accession au service 
antenne mais aussi des tarifs 
très favorables pour l'ensemble 
des programmes. Cette mesure 
sociale, subventionnée par la 
Ville à parité avec l'Etat a 
recueilli dans les consultations 
préalables près de 80 % d'appro-
batitm des habitants. 
L'enrichissement de l'offre de 
programme s'est poursuivi. Ce /. 
sont actuellement 26 chaînes /" 
qui sont disponibles; sans comp-
ter les améliorations techniques 
que constitue la diffusion en 
16/9°. De même, s'est amélio-
rée la possibilité de choix par 
une segmentation adéquate, des 
tarifs dégressifs et une souplesse 
d'utilisation répondant à la 
demande des abonnés. 
Pour que ce décollage se trans­
forme en véritable vol de croi­
sière, il faut poursuivre dans la 
direction actuelle e'l améliorant 
encore l'offre de programmes 
(plus de chaînes de qualité) et 
la souPlesse d'utilisation (vers le 
paiement à l'émission). C'est à 
ces conditions que la télévision 
par câble sera vraiment pour 
l'utilisateur lm moyen de faire 
sa propre télévision. 

Henri TALVAT, 
Délégué au Pôle Antenna 

.... J ecâble 
à Montpellier a dépassé 
le 10 oooe abonné. 
Un élan continu pour cette 
aventure menée depuis 1987, 
par la Ville et France 
Telecom. Avec aujourd'hui 
près de 85 % de la commune 
raccordée au réseau, 
26 chaînes, 7 formules 
d'abonnement, un réseau 
grand écran et des 
perspec:I:l\'!~'lQnnantes . 

LE BIlAN DU PIAN DE CABIAGE 
DE lA VIllE 
Démarrée en mars 1987, la commercialisa­
tion du càble se poursuit à Montpellier; 
85 % des logements situés sur le périmètre 
défini lors de la convention passée entre [a 
Ville et France Telecom. opérateur tech­
nique, sont d'ores et déjà raccordés au 
réseau ciblé. Cela représente 79 000 prises 
pour 95 000 foyers. 

LE CABLE 
ET LE WGEMENT COLLECTIF 
Une convention passée avec l'OPAC el la 
Société HLM Hérault prévoit à terme le 
raccordement de plus de 10 000 logements 
collectifs. Pour les usagers de ces rési· 
dences, ce raccordement permet la récep­
tion de six chaînes satellites. complétées 
par Télésoleil et l'écran mosaïque. Si les 
résidents souhaitent recevoir les autres 
chaînes spécifiques au câble, l'intervention 
se fait alors sous huit jours, et le prix de 
l'abonnement est réduit de 30 F par mois. 
quelle que soit la fomlUle choisie. Celte 
démarche se poursuit également auprès 
des gérants, syndics d'immeubles, ou de 
copropriétés de logements collectifs privés. 

LES PROGRAMMES 
26 chaînes depuis ce mois-ci avec l'arrivée 
de TMC, sur le câble. Sport, ciné, 
musique, documentaires. émissions jeu­
nesse, chaines iniernationales. Tous les 
genres sont représentes. Pour vous guider 
dans le choix de vos programmes, 7 for­
mules sont proposées par les services de 
France Telecom Câble. 

~ Martelle 

1-

o QuartIers deja cab les 

o Qmlrtlers cables en 95 
P85-du·Loup 

o Quartiers cables au-dela de 95 

1) I..cs Fonnules Programmes 
Cable satelHte (l30r/ mois) 
(Planète, Canal J, Eurosport, MCM, Paris 
Première, Canal Jimmy, Série Club, MTV, 
TMC) ; Cinés (l30F / mois) : (Ciné Cinémas, 
Ciné Cinéfil) ; International (90F / mois) ; 
(rvei, Rai Uno. BBC, RTL Plus). 
2) Les combinaisons des Formules 
Programmes 
Câble Satcllite + International (1451" / mois) 
Cinés + International (145F / mois) ; 
Câble Satellite + Cinés (l85F / mois) ; 
Câble Satellite + Cinés + International 
(205F/mo;s). 

COMMENT S'ABONNER? 
Rien de plus simple. Plusieurs adresses. 
Après avoir vérifié que votre zone est bien 
raccordée au réseau de France Telecom 
Câble (vous pouvez téléphoner au 
67.20.92.(0), trois IXIssibilités: 
· vous vous rendez dans les locaux de 
France Telecom Câble, (Espace Richter, 
1, avenue de la Mer) : 
· vous effectuez votre abonnement dans 
rune des trois agences montpelliérain!!S de 
France Telecom (Préfecture. Antigone, 
prulJade ... ) ; 
· vous vous rendez chez l'un des dix reven· 
deurs agréés, le plus proche de votre 
domicile. (Pour loute info : 67.20.92.(0). 

DF-S TARIFS DEGRESSIFS 
C'est simple. Plus vous prenez de chaines 
en abonnement, plus les prix baissent. 
Avec 205F/ mois, vous pouvez, dès ce 
mois-ci, recevoir chez vous 26 chaines dif­
férentes, programmanl à longueur de jour­
née de nombreuses émissions majoritaire­
ment en langue française, à J'exception des 
chaines spécialisées Ontemational) ou dif· 
fusant des films en V.O. pour les ciné­
philes (ciné cinémas, ciné cinéfil). 

UNE GRANDE SOUPLESSE 
D'UTIUSATION 
L'abonnement souscrit pour une période 
minimale d'un an. ne vous empêche pas, si 
le cœur vous en dit. de changer au fil du 
mois, la formule du programme choisi. 
Une fonnule vacances, ou même été, étu· 
diée pour vous éviter, pendant les mois 
d'absence, de payer un abonnement 
inutile. Le ~selVice minimal" vous coûtera 
ainsi. seuiement45F /mois. 
Enfin, si votre foyer est équipé de deux 
téléviseurs ou que vous souhaitez pou· 
voir enregistrer une émission diffusée 
sur le câble, tout en en regardant une. 
autre, l'abonnement pour une deuxième 
prise indispensable à ces opérations. 
vous coûtera seulement 14F/mois sup­
plémentaires. 

MONTI'f.LLI~:n NOTR.: \' ILI •• : M A 
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LE 16/9' FORMAT GRAND ECRAN 
Troquer votre fonnat normal (réseau 4/3) 
contre un format grand écran, bien sûr 
adapté il la nouvelle génération de télévi· 
seurs à écran large, c'est possible grâce il 
deux canaux diffusant chaque semaine, 
plus de soixante heures de programme au 
format 16/9. Sur Ciné Cinémas, plus de 
70 % des films diffusés sont déjà dispo­
nibles en 16/9 et d'autres canaux program­
mant déjà des émissions grand format, 
pour le spectacle, le sport et certains ren· 
dez-vous exclusifs. 

QUElLES PERSPECITVES 
POUR LE CABLE A MONTPElliER ? 
Le boum extraordinaire qui a permis de 
dépasser récemment le 10 ID abonné, 
avec une progression de 40 '\ des abonne-­
ments depuis janvier 93 pour atteindre 
l'objectif des 15 (l(X) abonnés au câble, à la 
fin dt' l'année, doit beaucoup à œtte faculté 
d'adaptation du câble aux réalités d'un 
marché en constante évolution. On s'ache­
mine progressivement vers un fonctionne­
ment du câble encore plus souple (la possi· 
bilite de s'abonner pour un programmt' 
spécifique, prévu vraisemblablement à 
l'horizon 95) et un choix de programmes 
encore plus varié, avec des chaines télé­
achat une chaine "'Femina" (version T.V. 

. . , 

CASTELNAU 
LE-LEZ 

Fr.ne, Telecom 

de ce que représentent "Elleft ou "Cosmr.r 
politan" il la ;,Femme d'Aujourd'hui"), une 
chaîne Météo. 
Aulant de directions que les responsables 
de France Telecom-cible seront heureux 
d'évoquer avec vous, dans les locaux de 
l'Espace Richter, ouvert à la clientèle de 
maniere continue de IOh à 19h30. 

L'EPISODE BBC 
a chaine BBC revient. dès le 
ICI' juin 94 sur le reseau ràblé. 
A l'origine de la suppression 

de cene émission el son remplacement 
par "Super (hanner, la décision en 
juillet 93. d'une augmentation dt' 55 % des 
tarifs de la chaine. Les négociations 
t'nt reprises pour amt'ner les respon­
sables de la BBC à revoir leurs objectifs 
se soldent par un echeç, et après l...illes, 
Toulon. Rouen, la Direction Nationale de 
France Telecom décide en mars demÎfr 
de supprimer la diffusion de la chaine sur 
Montpellier. Grâce à la mobilisation des 
téléspectateurs abonnés à la formule 
internationale, BBC accepte alors de 
renégocier ses tarifs el revient sur le 
câble, pour le plaisir de tous. 

--------' 
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